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Des buts, du spectacle,
mais quelques couacs

LA CAN-2008 A �T� CELLE DES RECORDS
MAIS AUSSI DES INSUFFISANCESFOOTBALL

Un football
enthousiaste...

Si Rigobert Song s'était
racheté de son erreur sur le
but égyptien en  cadrant sa
tête dans les derniers instants
de la finale, il aurait signé le
100e but de la CAN ghanéen-
ne, la plus prolifique de l'histoi-
re en chiffres  bruts. La
moyenne de buts (3,1 par
match) est également la plus
élevée depuis la CAN-1976,
époque d'un football bien
moins verrouillé qu'aujour-
d'hui. Quelques beaux buts
ont d'ailleurs récompensé l'au-
dace des frappeurs, comme
l'Angolais Manucho et son but
de 30 m contre l'Egypte (1-2)
ou la lucarne de Mohamed
Zidan contre le Cameroun au
début de la CAN, élu plus
beau but du tournoi, ou l'inso-
lence des dribbleurs, à l'image
de celui de Salomon Kalou
contre la défense nigériane (1-
0, 1er tour). Les Africains
jouent souvent un football plus
fantaisiste en sélection qu'en
club, comme Pascal
Feindouno, plus dribbleur et
allumeur avec la Guinée
qu'avec Saint-Etienne. En
Coupe d'Afrique, les foules
saluent bruyamment les «gris-
gris» des solistes du dribble et
les joueurs savent comment
les régaler. Ils l'osent beau-
coup plus rarement dans le
football très discipliné

d'Europe. Le Camerounais
Geremi Njitap, qui participait à
sa sixième CAN, a jugé que
l'édition 2008 était «une des
plus belles, comparée à mes
premières, ce qui signifie que
le niveau augmente. Des
joueurs de très haut niveau y
ont participé, qui jouent dans
les plus grands clubs du
monde et qui sont très impli-
qués en Afrique». Mais cer-
tains scores doivent pourtant
plus à la faiblesse des
défenses qu'à telle ou telle
école de jeu offensif. La
Zambie a donné trois buts au
Cameroun, contribuant large-
ment à sa large défaite (5-1). 

... mais approximatif
Les rencontres débridées

et leur avalanche de buts n'ont
pas réussi à masquer le
niveau technique par moments
très médiocre constaté lors de
cette CAN. Passes manquées,
contrôles approximatifs, tirs
dévissés: l'amateur de football
n'a pas été totalement gâté
tout au long de la compétition.
L'état déplorable de certaines
pelouses (le «champ de
patates» du stade d'Accra en
particulier) a été pointé du
doigt, notamment par le sélec-
tionneur du pays hôte, Claude
Le Roy. D'autres comme l'en-
traîneur du Cameroun, Otto
Pfister, ont mis en avant des
préparations tronquées par
l 'arrivée tardive de leurs

vedettes dispersées aux
quatre coins de l 'Europe.
Samuel Eto'o, l'attaquant du
FC Barcelone, n'a ainsi rejoint
les Lions indomptables qu'une
semaine avant le début de la
CAN juste après un match de
Liga contre Murcie, le 12 jan-
vier. Les clubs ont en général
rechigné jusqu'au bout à libé-
rer leurs joueurs au-delà de 14
jours précédant le premier
match du tournoi, le délai mini-
mum prévu par le règlement
de la Fédération internationale
de football (Fifa). L'Egypte,
victorieuse pour la deuxième
fois d'affilée avec un groupe
composé de joueurs évoluant
essentiellement dans le cham-
pionnat local, en est le contre-
exemple parfait et souligne la
nécessité pour l'Afrique de se
doter de compétitions natio-
nales structurées. L'écart
abyssal entre les grandes
nations et les plus petites
(exemple: Bénin, Soudan)
peut également expliquer les
scores fleuves enregistrés
dans les enceintes gha-
néennes.
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L'arbitrage a été à la hauteur de l'événement durant la 26e édi-
tion de la Coupe d'Afrique des nations de football (CAN 2008),
estime-t-on dans les milieux footballistiques, au lendemain de la
finale remportée par l'Egypte face au Cameroun (1-0). Loin des
feux de la rampe, l'arbitrage s'est particulièrement illustré lors de
cette 26e CAN, relèvent les mêmes experts selon lesquels «il n'y a
pas eu de fautes graves, ou des contestations des staffs tech-
niques». «Les chevaliers du sifflet ont admirablement géré les
rencontres de la Coupe d'Afrique des nations qui s'est terminée
en apothéose», souligne-t-on Le président de la commission des
arbitres de la Confédération africaine de football (CAF), M.
Amadou Diakité, a estimé que «le bon comportement des arbitres
durant toute la phase finale (de la CAN) est le résultat de l’applica-
tion depuis deux ans d’un nouveau plan-programme de dévelop-
pement». «Depuis deux ans, la CAF a mis en place un program-
me pour le développement de l’arbitrage que le comité exécutif a
accepté et que nous avons mis en pratique», a-t-il déclaré juste à
l'issue de la finale Egypte-Cameroun dimanche à Accra. «Je dois
dire que cette 26e édition de la CAN a montré que les efforts de
développement entrepris n’étaient pas inutiles, et jusqu’à la fin du
tournoi, l’arbitrage n’a pas été déterminant sur le déroulement ou
le résultat d’un match», a-t-il ajouté. 

Pour le président de la CAF, M. Issa Hayatou «l'arbitrage a
souvent été, en Afrique, un sujet qui fâche. Tel ne semble plus le
cas, du moins lors de la 26e édition au Ghana». «Si nous avons
assisté à une belle CAN, nous le leur (les arbitres) devons aussi. Il
est injuste de passer son temps à critiquer les arbitres africains.
Eux aussi ont considérablement amélioré leur qualité de jeu», a-t-
il précisé. M. Hayatou, a, par ailleurs, salué la prestation de l'ar-
bitre algérien Mohamed Benouza. «Mohamed Benouza n'a pas
hésité à accorder un penalty au Nigeria dans le quart de finale qui
l'opposait au pays organisateur et, au cours du même match, à
expulser un défenseur ghanéen alors qu'il restait une demi-heure
à jouer. On a salué son courage», a déclaré Issa Hayatou. «Ce
n'est pas le terme (courage), qui convient. On aurait dû mettre en
avance sa compétence, son professionnalisme», a-t-il ajouté. 

Le président de la direction technique nationale d'arbitrage
(DTNA), M. Rachid Medjiba, s'est félicité, quant à lui, de la presta-
tion des trois arbitres algériens qui avaient officié des rencontres
très importantes, dont deux quarts de finale. «Nos trois arbitres
sont crédités d'une excellente prestation», a souligné Rachid
Medjiba. L'Algérie a été représentée à la CAN-2008 au Ghana par
trois arbitres. Les deux directeurs du jeu : Mohamed Benouza et
Djamel Haïmoudi, et l'arbitre assistant Brahim Djezzar, rappelle-t-
on. 100 cartons jaunes et 3 rouges ont été distribués lors de la
CAN 2008, note-t-on. L'Egypte (championne d'Afrique) avec 10
cartons jaunes occupe la tête du classement en matière de sanc-
tion. Elle est suivie du Sénégal (9 cartons jaunes). En revanche
l'Afrique du Sud est l'équipe la plus fair-play avec 3 cartons seule-
ment. Les sélections du Cameroun, de la Guinée et du Ghana ont
été les seules à écoper de cartons rouges, avec une expulsion
pour chacune d'elle.

USM ALGER 0 - WA TLEMCEN 0

Soustara pi�g�e
Alger, stade Omar-Hamadi, affluence nombreuse, pelouse

synthétique, temps ensoleillé, arbitrage du trio Khelifi-
Boughrara-Saâdi 

Exp.: Dif (90’) WAT
Averts. : Hebri (62’), Abdelaoui (67’) WAT, Adriano (67’)

Khoualed (88’) USMA
USMA : Chouih- Khoualed- Mekaoui- Rial- Hamdoud-

Boucherit- Ammour puis Bentayeb (65’)- Marek puis Dziri (46’)-
Achiou- Adriano puis Aït Ali (77’)- Doucouré. - Entr. : Fergani 

WAT : Gaouaoui- Loudjedi- Kherris- Hebri- Layati-  S.
Chaïb- Abdellaoui- Benmoussa puis Belgherri (46’)- Djallit-
Deghiche- Tiouli puis Dif (46’). - Entr. : Bouali

Les protégés de Fergani avaient l’esprit ailleurs en accueillant
le WAT. Les Usmistes ont passé un difficile après-midi dans leur
fief de Bologhine. La formation des Zianides était très difficile à
manier. Les Bleu et Blanc ont fait le déplacement à Alger en
conquérants. Les camarades du gardien international Gaouaoui
ont montré qu’ils étaient venus pour obtenir un bon résultat et rat-
traper l’écart qui les sépare des autres concurrents au maintien.
Les capés du technicien Bouali ont bien réussi, notamment  en
première mi-temps, à tenir en échec l’armada usmiste. Mieux,
Djallit avait deux belles opportunités pour inquiéter Chouih.
Ammour et la nouvelle recrue Adriano semblaient incapables
d’approcher la zone adverse. L’expérience de Hebri associée à
celle de Kherris a été bénéfique pour l’application d’un marquage
de zone. En seconde période, les Zianides ne changent guère
leur tactique. Cela poussera le coach usmiste à opérer des chan-
gements afin de débloquer la situation. Il fera appel à Bentayeb
qui succède à Ammour, alors que le jeune Aït Ali prenait la place
de Adriano. Cependant, les Rouge et Noir multipliaient les mal-
adresses en usant de balles aériennes qui ont fait le bonheur de
la défense du WAT. L’USMA était tellement en manque de réus-
site qu’elle ne pouvait aspirer à une victoire dans ce match. Un
nul qui empêche les Rouge et Noir de se relancer dans la course
vers le podium.

A. A. 

SELON LES SP�CIALISTES
ET LES OBSERVATEURS

ÇL'arbitrage a �t� � la hauteurÈ

LES TOPS
Les Pharaons

souverains

LES FLOPS
Une organisation

d�plorable

Personne n'avait vraiment
pris au sérieux les tenants, se
focalisant sur les vedettes ivoi-
riennes ou l 'hôte ghanéen.
Equipe la plus soudée, animée
par de merveil leux solistes
(Abou Treika et Zaky) et proté-
gée par une défense de fer (le
trio Saied, Gomaâ, Shady et le
gardien El Hadary), l'Egypte a
survolé l'épreuve avec notam-
ment deux succès retentissants
face au Cameroun (4-2 au 1er

tour) et à la Côte-d'Ivoire (4-1
en demi-finale). Des clubs puis-
sants (Al Ahly, Zamalek) et un
sixième titre de champion
d'Afrique : le règne des
Pharaons sur le continent est
parti pour durer. 

Le roi Eto'o
Sans avoir le même rayon-

nement qu'au FC Barcelone,
l'attaquant camerounais, sou-
vent esseulé, a pratiquement
rempli tous ses objectifs : une
deuxième couronne de meilleur
buteur (5), le record de buts
inscrits dans l 'histoire des
Coupes d'Afrique (16), et une
honorable place de finaliste.
Les Lions indomptables, pour
lesquels il s'est sacrifié et a mis
de côté son ego, lui doivent
beaucoup.

Les stars
au rendez-vous

Les vedettes ont toutes
répondu présent. Avec le
Cameroun, Eto'o a été le roi
des buteurs attendu malgré
son isolement en attaque.
Didier Drogba, avec trois buts,
n'a pas eu le même rendement
mais a été l 'un des rares
Ivoiriens à ne pas sombrer lors
de la demi-finale. Sans parve-
nir à mener les Black Stars jus-
qu'au titre, son coéquipier à
Chelsea, Michael Essien, a
également joué à merveille son
rôle de leader.

La Coupe d'Afrique (CAN-2008) remportée dimanche
par l'Egypte, d'assez loin la meilleure équipe du tournoi,
a enthousiasmé les spectateurs pour son jeu ouvert et
ses 99 buts (record), mais a aussi laissé voir beaucoup
d'erreurs techniques et un manque de maturité tactique.

DIVISION UNE (MATCH AVANC�
DE LA 21e JOURN�E)

MC ALGER
Vers la mise au frigo de la section

TURF
EN DIRECT DE TIARET - HIPPODROME KAID-AHMED

(MARDI 12 F�VRIER 2008)

Treize coursiers arabe pur
seront alignés sous les ordres
du starter à l’occasion du prix
«Maghnia» support au pari
quinté programmé ce mardi à
l’hippodrome Kaïd-Ahmed de
Tiaret. Sur le papier, cinq ou six
chevaux émergent du lot, mais
ce serait aller trop vite en
besogne car il y a lieu de tenir
compte de certains paramètres
(profil du parcours, aptitudes,
forme récente et rentrée) qui
devraient peser dans le
décompte final. C’est pourquoi,
il faudra accorder ses préfé-
rences aux chevaux qui se sont
déjà illustrés sur ce genre de
parcours et qui viennent de
démontrer une certaine forme
au cours de leurs dernières
prestations.

Les partants au crible
1. Doukali : I l n’est pas

mauvais sur ce genre de par-
cours, il faut donc lui accorder
des chances car en belle forme.

2. Fodhil : Il se retrouve
dans un lot largement à sa por-
tée, il pourra même rallier le
poteau d’arrivée en vainqueur.

3. Diouène : Malgré son âge
avancé (11 ans), ses chances
sont certaines dans ce lot et sur
ce parcours à sa convenance.

4. Jalel : Il semble marquer
le pas ces dernières courses.
Appartenant à une maison au
coefficient de réussite élevé
dans les épreuves PMU, il vise-
ra un accessit. 

5. Hafidha : Elle termine
souvent en tête des battus, elle
peut dans un bon jour venir
mettre tout ce beau monde d’ac-
cord.

6. Fatra : Elle négocie bien
ses sorties, rien ne devrait l’em-
pêcher de maintenir le cap.

7. Baligha : Avec elle, il fau-
dra tirer à la courte pail le,

capable de surprendre et de
décevoir.

8. Khouloud : Ce mâle de 4
ans se présentera au départ de
ce prix «Maghnia» avec des
chances de figurer dans le quin-
té gagnant.

9. Rihla : Elle vient de termi-
ner en tête des battus, recondui-
te, elle demeure compétitive
pour un accessit au moins.

10. Jaraya : Elle s’est révé-
lée bien décevante au cours de
ses dernières sorties, tentera de
se racheter.

11. Rym : Elle n’a rien mon-
tré de probant à ce jour, elle
aura fort à faire pour espérer bri-
ser son écart.

12. Dahira : Très bien pilo-
tée, elle se présentera avec le
statut d’un outsider idéal.

13. Chakir : Un autre outsi-
der de charme pour relever les
rapports PMU.

Pronostics ouverts

FAITES VOS JEUX
Quart�-Quint�-Quadrio : 

1 - 11 - 8 - 6 - 2 / 10 - 3

1re course - Prix : Maghnia / arabe pur - Tiercé-Quinté-Quadrio «A»
- Dotation : 190 000 DA - Distance : 1 100 m - Départ  : 15h00

2e course - Prix : Premiers pas / arabe pur 3 ans - Quarté-Quadrio «B»
- Dotation : 190 000 DA - Distance : 900 m - Départ  : 15h30

Propriétaires Chevaux Jockeys Pds. CDS Entraîneurs
MS. Metidji 1. Doukali H. Fatmi 57 8 H. Fatmi
H. du Sersou 2. Fodhil H. Djellouli 56 13 H. Djellouli
H. Boughetaya 3. Diouène S. Boumediène 56 4 YS. Badaoui
H. du Meharèche 4. Jalel AP. AZ. Athmana 55 11 S. Rouane
HD. Djellouli 5. Hafidha K. Djillali 55 1 A. Boubekeur
M. Bouguetaya 6. Fatra YS. Badaoui 55 2 YS. Badaoui
MR. Khaldi 7. Baligha S. Benyettou 55 12 Prop.
H. du Meharèche 8. Khouloud AP. B. Khaldi 54 6 S. Rouane
H. du Sersou 9. Rihla AP. A. Boubekeur 52 9 D. Djellouli
MN. Metidji 10. Jaraya AP. F. Ammar 52 3 D. Djellouli
H. du Sersou 11. Rym JJ. R. Boubekeur 52 5 D. Djellouli
MS. Metidji 12. Dahira M. Djellouli 52 7 D. Djellouli
M. Bouguetaya 13. Chakir M. Belmorsli 51 10 YS. Badaoui

Propriétaires Chevaux Jockeys Pds. CDS Entraîneurs
B. Boubekeur 1. Djaouhara H. Djellouli 54 2 A. Boubekeur
MS. Metidji 2. Ladaouri H. Fatmi 54 13 H. Fatmi
AH. Feghouli 3. Ladjar S. Boumediène 52 7 K. Feghouli
B. Feghouli 4. Leyth H. Boubekeur 52 1 Prop.
HD. Djellouli 5. Lardjem M. Djellouli 52 3 A. Boubekeur
L. Feghouli 6. Leghouatia S. Benyettou 52 12 D. Djellouli
B. Feghouli 7. Quassoua JJ. R. Boubekeur 52 6 K. Feghouli
M. Megouci 8. Nedjma JJ. AB. Doudari 50 11 M. Bourezgue
AH. Feghouli 9. L’Astralle R. Belmorsli 50 4 K. Feghouli
M. Bouguetaya 10. Libéria M. Belmorsli 50 5 YS. Badaoui
H. du Meharèche 11. Lawrence AP. AZ. Athmana 49 9 S. Rouane
H. du Meharèche 12. Lidia AP. A. Boubekeur 47 10 S. Rouane
AH. Feghouli 13. Luanda AP. F. Ammar 47 8 K. Feghouli

Joueurs, sélectionneurs,
supporteurs, journalistes : tous
sont unanimes, la CAN-2008 a
connu beaucoup de ratés, du
début à la fin. Avant le tournoi,
tous les terrains d'entraînement
n'étaient pas prêts et beaucoup
d'équipes se sont plaint de leur
hôtel. Confédération africaine
(CAF) et Comité local d'organi-
sation (LOC) se partagent la
responsabilité des déboires.
Les hoquets ont duré jusqu'à la
finale, où la police ghanéenne
voulait un temps exclure de la
pelouse... le chef du service de
presse de la CAF, Souleymane
Habouba !

Le scandale Drogba
La CAF a triché et menti.

Elle a privé l'Ivoirien Didier
Drogba de son titre de meilleur
joueur africain, le déclassant
au profit de Kanouté parce qu'il
n'est pas venu à la cérémo-
nie... organisée au Togo, et
non au Ghana, à 48 heures
des quarts de finale. La CAF a
aggravé son cas en niant pen-
dant une semaine (les agences
africaines avaient reçu le clas-
sement à l 'avance, avec
Drogba premier) avant d'ad-
mettre avoir privé Drogba de
son titre. Encore une pierre
dans le jardin de la CAF... 

Tant bien que mal, l’administration mouloudéenne essaye de
trouver une échappatoire au marasme qu’elle est en train d’en-
durer. Selon des échos parvenus de la villa de Chéraga, siège
du club, il se pourrait bien que les dirigeants de la section football
soient mis à l’écart. Au cours de la dernière réunion qui a regrou-
pé le président de l’association El Mouloudia et les membres du
bureau, le comité directeur avait proposé le retrait de confiance à
la section football. Cette dernière est pointée du doigt et est qua-
lifiée comme étant la véritable source des malheurs du club.
Pour pallier à cette mise au frigo, Kercouche propose une com-
mission ad hoc pour diriger la section. A sa tête Ahmed Gaceb
qui devra au plus vite remettre la section sur les rails. La proposi-
tion est au stade de la réflexion. Elle devra, selon nos sources,
avoir l’aval de Marif pour qu’elle soit mise en exécution.

A. A.


